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1.0 Constats de l’étude 
 

 

¾ L’Irak serait une menace pour les États-Unis. 
 
Question :   Selon vous, l’Irak constitue-t-elle une menace réelle pour les États-Unis ?  

n=1500 Oui Non Ne sait 
pas/Refus 

Canada  46% 38% 16% 
 

 
 

¾ Les arguments de Bush pour attaquer l’Irak ne convainquent pas les Canadiens. 
 
Question :   Croyez-vous que les arguments fournis par George W. Bush justifient l’intention des États-Unis d’attaquer 
l’Irak ?  

n=1500 Oui Non Ne sait pas/ 
Refus 

Canada  22% 54% 24% 
 

 

 

¾ L’Irak et son ouverture aux inspections des Nations Unies ne convainquent pas davantage. 
 
Question :   Sachant que le président de l’Irak Saddam Hussein a accordé aux Nations Unies la droit d’inspecter les 
sites militaires de l’Irak pour s’assurer qu’on n’y fabrique pas d’armes bactériologiques, chimiques ou nucléaires,, êtes-
vous d’avis que l’Irak fait ainsi preuve de bonne foi ou non ? 

n=1500 Bonne foi Non Ne sait pas / 
Refus 

Canada  31% 50% 19% 
 

 
 
 
 

 

¾ L’appui du Canada aux interventions militaires des États-Unis dans d’autres pays pourrait 
attirer des représailles de la part des pays attaqués. 

 
Question :   Lorsque le Canada appuie les interventions militaires des États-Unis, craignez-vous des représailles de la 
part des pays avec lesquels les États-Unis sont en conflit ?  

n=1500 Oui Non Ne sait 
pas/Refus 

Canada  57% 35% 8% 
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2. Résultats 
 
2.1 L’Irak serait une menace pour les États-Unis 
 
 
Selon 46% des Canadiennes et des Canadiens, l’Irak serait une menace pour les États-Unis, 
alors que 38% sont d’un avis contraire et que 16% ne se prononcent pas. 
 
Cette menace à l’égard des États-Unis est davantage la perception de 49% des femmes, de 
52% des francophones et de 54% des travailleurs manuels. Ce n’est cependant pas l’opinion de 
46% des hommes, de 47% des Britanno-Colombiens, de 48% des diplômés universitaires, de 
54% des étudiants et de 44% des professionnels. 
 
 
Question :   Selon vous, l’Irak constitue-t-elle une menace réelle pour les États-Unis ?  

n=1500 Oui Non Ne sait 
pas/Refus 

Hommes 43% 46% 10% 
Femmes  49% 30% 22% 
Langue maternelle : français  52% 37% 11% 
Langue maternelle : anglais 45% 39% 16% 
Langue maternelle : autre 41% 37% 21% 

 

Canada  46% 38% 16% 
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2.2 Les arguments de Bush pour attaquer l’Irak ne convainquent pas les 
Canadiens 

 
Selon 54% des Canadiens, les arguments fournis par Georges W. Bush ne justifient pas 
l’intention des États-Unis d’attaquer l’Irak. Toutefois, 22% de la population pense que ces 
arguments sont valables alors que 24% ne peuvent se prononcer. 
 
Les arguments de Georges W. Bush ne convainquent pas, en particulier, les Québécois (63%), 
les plus de 65 ans (65%), les diplômés universitaires (67%) et les professionnels (62%). Par 
contre, le président des États-Unis a rallié 34% des gens des Prairies, 26% des hommes, 29% 
des 35-44 ans et 30% des travailleurs manuels. 
 
 
Question :   Croyez-vous que les arguments fournis par George W. Bush justifient l’intention des  États-Unis 
d’attaquer l’Irak ?  

n=1500 Oui Non Ne sait pas/ 
Refus 

Provinces Atlantiques 23% 50% 27% 
Québec  20% 63% 16% 
Ontario    22% 50% 29% 
Prairies 34% 45% 21% 
Alberta 21% 55% 25% 
Colombie-Britannique 22% 58% 19% 

 

Canada  22% 54% 24% 
 

Il est à noter que 39% des Canadiens ont une mauvaise opinion du président américain alors 
que 33% en ont une bonne; 26% disent ne pas le connaître assez pour avoir en une opinion ou 
ne le connaissent pas du tout. 
 
52% des Québécois, 46% des Britanno-Colombiens, 51% des diplômés universitaires et 49% 
des professionnels ont une mauvaise opinion à l’égard de Georges W. Bush alors que 38% des 
35-44 ans, 47% des travailleurs manuels et 38% des gens qui ont une scolarité de niveau 
primaire sont d’un avis contraire. 
 
 
Question :   Avez-vous une bonne ou une mauvaise opinion de George W. Bush ?  

n=1500 Bonne Mauvaise 
Ne le connaît 

pas assez pour 
se prononcer 

Ne le connaît 
pas du tout Refus  

Provinces Atlantiques 26% 35% 23% 14% 2% 
Québec  33% 52% 10% 2% 3% 
Ontario    34% 31% 22% 8% 5% 
Prairies 30% 31% 28% 9% 2% 
Alberta 36% 33% 22% 7% 2% 
Colombie-Britannique 29% 46% 16% 7% 2% 

 

Canada  33% 39% 19% 7% 3% 
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<< 
Pourcentage des Canadiens qui ne croient pas que les arguments fournis 
par George W. Bush justifient l’intention des États-Unis d’attaquer l’Irak 

 

50% 

MOYENNE CANADIENNE :  54% 

58% 55% 

45% 

50% 

63% 
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2.3 L’Irak et son ouverture aux inspections des Nations Unies ne convainquent pas 

davantage 
 
 
49% des Canadiens ne croient pas que Saddam Hussein soit de bonne foi même s’il a donné son 
accord pour que les inspecteurs des Nations Unies puissent retourner inspecter les sites irakiens 
où l’on présume que l’Irak pourrait fabriquer des armes chimiques, bactériologiques ou 
nucléaires. Par contre, 31% de la population canadienne lui fait confiance et 19% ne savent pas. 
 
Parmi les personnes portées à être méfiantes à l’endroit de l’Irak sur ce sujet, on retrouve les 
hommes (56%), les plus de 55 ans (57%) et les gens des Prairies et de l’Alberta (53%). Par 
contre, 38% des francophones, 39% des Québécois et 49% des étudiants pensent que l’Irak est 
de bonne foi. 
 
 

 
 

 
 
Question :   Sachant que le président de l’Irak Saddam Hussein a accordé aux Nations Unies la droit d’inspecter les 
sites militaires de l’Irak pour s’assurer qu’on n’y fabrique pas d’armes bactériologiques, chimiques ou nucléaires,, êtes-
vous d’avis que l’Irak fait ainsi preuve de bonne foi ou non ? 

n=1500 Bonne foi Non Ne sait pas / 
Refus 

Provinces Atlantiques 32% 45% 23% 
Québec  39% 47% 13% 
Ontario    27% 51% 22% 
Prairies 32% 53% 16% 
Alberta 23% 53% 24% 
Colombie-Britannique 34% 48% 18% 

 

Canada  31% 50% 19% 
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2.4 L’appui du Canada aux interventions militaires des États-Unis dans 

d’autres pays pourrait attirer des représailles de la part des pays 
attaqués 

 
 
La majorité de la population canadienne (83%) croit que les États-Unis devraient consulter les 
pays qui les appuient habituellement avant de déclencher des attaques militaires contre d’autres 
pays. Pourtant, 57% des Canadiens estiment que l’appui du Canada aux interventions militaires 
des États-Unis dans d’autres pays pourrait nous attirer des représailles de la part des pays 
attaqués. 35% des Canadiens ne partagent cependant pas cette opinion. 
 
Les femmes (64%) et les Québécois (64%) ont plus tendance à craindre les représailles des 
pays attaqués alors que cette crainte est moins manifestée par les hommes (44%). 
 
 
 
Question :   En général, êtes-vous d’avis que les Américains devraient consulter les pays qui les appuient 
habituellement avant de déclencher des attaques militaires dans d’autres pays ?  

n=1500 Oui Non Ne sait 
pas/Refus 

Hommes 84% 11% 6% 
Femmes  83% 8% 10% 
Langue maternelle : français  90% 6% 3% 
Langue maternelle :  anglais 82% 10% 8% 
Langue maternelle : autre 78% 10% 12% 

 

Canada  83% 9% 8% 
 
 
Question :   Lorsque le Canada appuie les interventions militaires des États-Unis, craignez-vous des représailles de la 
part des pays avec lesquels les États-Unis sont en conflit ?  

n=1500 Oui Non Ne sait 
pas/Refus 

Hommes 51% 44% 4% 
Femmes  64% 26% 10% 
Langue maternelle : français  62% 35% 3% 
Langue maternelle : anglais 56% 37% 7% 
Langue maternelle : autre 58% 29% 14% 

 

Canada  57% 35% 8% 
 

 
 
 
? 
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3.0 Méthodologie 
 

La présente étude effectuée par Léger Marketing a été réalisée au moyen d'entrevues 
téléphoniques auprès d'un échantillon représentatif de 1500 Canadiennes et Canadiens âgé(e)s de 
18 ans ou plus et pouvant s'exprimer en français ou en anglais. 
 
Les entrevues ont été réalisées à partir de nos centraux téléphoniques de Montréal et de Winnipeg 
du 20 au 25 août 2002. Nous avions la possibilité d’effectuer jusqu'à 10 appels dans les cas de 
non-réponse.  
 
À l'aide des données de Statistiques Canada, les résultats ont été pondérés selon les régions, le 
sexe et la langue parlée à la maison afin de rendre l'échantillon représentatif de l'ensemble de la 
population adulte du Canada. Finalement, nous obtenons avec les 1500 personnes sondées, une 
marge d'erreur maximale de ± 2,5%,  et ce, 19 fois sur 20. 
 
 
 


